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POINTE-À-PITRE

La première crèche bilingue a été
inaugurée à Lauricisque
La prise en charge des enfants, accueillis de jusqu' à 6 ans, s’effectuera en français et en anglais. Sur les 40 places, 5 seront destinées aux enfants en situation
de handicap. La structure est installée dans des locaux appartenant au bailleur social Sikoa qui les loue au gestionnaire de la crèche Genius.

Au termed’unematinée en-
tièrementdédiée à l’action
sociale, Harry Durimel, le
maire, a inauguré la

crèche IGenius, à la résidenceCa-
raïbes VI, à Lauricisque, en pré-
sence du préfet, Alexandre Ro-
chatte, de la présidente duDépar-
tement, Josette Borel-Lincertin,
de laprésidentede l’Uniondépar-
tementale des associations fami-
liales (UDAF), Éliane Mavakala,
et des équipes dirigeantes de la
CAF et de la Sikoa.
En coupant le ruban tricolore,
Éliane Mavakala a fait un geste
presque historique puisqu’elle of-
ficialisait la création d’une struc-
ture innovante. En effet, la crèche
gérée par l’UDAF pourra ac-
cueillir des enfants en situationde
handicap et proposer un appren-
tissage bilingue censé garantir
aux plus jeunes une meilleure
adaptation à leur environnement
local et caribéen.
« C’est un projet inédit, innovant
qui va pouvoir accueillir des en-
fants en situation de handicap et
leur offrir des expérimentations
dont ils ne peuvent pas bénéficier

dans une autre structure, assure
NicoleÉtilce-Billy, ladirectricede
la crèche I Genius. Cet établisse-
ment d’accueil va leur permettre
d’être en contact avec toutes les
sonorités de la Caraïbe. Nous
sommes dans un bassin de pas-
sage avec un brassage de popula-
tion plutôt important. Il va être
intéressant de mettre en route
pour l’avenir. » Les locaux appar-
tenant au bailleur social, la Sikoa
les a rénovés avec une participa-
tion du Département, de la CAF
et même de l’État puisque le pro-
jet est inclus dans la programma-
tion de l’ANRU (Agence natio-
nalepour la rénovationurbaine).

Harry Durimel se réjouit
Et que la résidenceCaraïbesVI se
trouve en plein QPV (quartier
prioritaire de la politique de la
ville). Évidemment, l’accueil de
40 enfants, dont 5 en situation de
handicap, jusqu'à 6 ans, a nécessi-
té une réhabilitation des lieux
dans le respect strict des normes
de bâti, de logistique. « Nous
avons une équipe pluridiscipli-
naire, nous avons des quotas de
personnels diplômés à respecter,
confie Mme Étilce-Billy. Elle est
constituée d’éducateurs de jeune

enfant, d’auxiliaires de puéricul-
ture, d’infirmiers et d’auxiliaires
petite enfance. Nous avons aussi
des vacataires, comme un psy-
chomotricien, pour l’accueil des
enfants en situation de handicap.
C’est vraiment un travail
d’équipe. » Sur le bilinguisme, la
prise en charge se fera en français
et en anglais avec des séquences
dans chaque langue dans la jour-
née. « Ici, nous avons une forte
populationdeHaïtiens, deDomi-
niquais et de Dominicains, et il
nous faut pouvoir cohabiter et
parler avec tout le monde. »
Une crèche bilingue qui réjouit
Harry Durimel. « J’apprécie
beaucoup car Pointe-à-Pitre
souffre de l’exclusion, des dérives
xénophobes, observe le maire.
Or, nous ne pouvons pas faire au-
trement avec une ville composée
de personnes venues de partout.
On ne peut pas continuer à faire
semblant de l’ignorer. Si dès l’en-
fance, on inculque à l’enfant la so-
lidarité, la dimension caribéenne
qui a fait de Pointe-à-Pitre une
ville caribéenne, on a tout à y ga-
gner. C’est de la cohésion sociale,
c’est de la lutte contre les clivages,
les clans, les gangs. Tous en-
semble, c’est qu’on veut leur dire
dès l’enfance. »

ParFranckBRELAND
f.breland@agmedias.fr

Signature de la convention territoriale globale
« Nous avons signé la convention globale territoriale avec la
CAF qui se traduit en crèche, en centre social et autres, analyse
Harry Durimel. Celamontre que Pointe-à-Pitre est de retour et
qu’on en parle en terme d’exode, d’hémorragies, de déficit, de
révocation et de dysfonctionnementsmultiples. On parle d’une
ville qui se remet debout et qui développe son potentiel de cen-
tralité. » Lemaire a signé avec Marc Houel, président, et Patrick
Divad, directeur de la CAF, la convention globale qui entre dans

le cadre du Projet social de territoire entre la CAF et la Ville.
Cette signature intervient après un diagnostic de terrain, un tra-
vail croisé des équipes de la collectivité et de la CAF.
Ce document qui est signé ces jours-ci dans beaucoup de com-
munes vise à construire un projet de territoire cohérent enma-
tière de politique familiale et sociale. Harry Durimel a évoqué 6
axes, 89 actions àmettre en place de 2021 à 2024.

Présentation du centre social
Lapwent

« Ce centre social multi-services ne se-
ra pas destiné uniquement aux Pointois
mais ouvert aux trois communes de Cap
Excellence. Cela a la vertu de recréer des
services publics qui avaient disparu de
la ville » a indiqué lemaire.
Ce nouveau équipement, en cours de
construction, sera géré par l’association
ACCORS en partenariat avec la CAF et la

Ville.
Ce centre social, situé également à Lau-
ricisque dans des locaux de la Sikoa, a
pour vocation de regrouper de nom-
breux services à destination des en-
fants, des jeunes et des parents.
Dans ce lieu d’accueil pourra être pro-
poser du soutien scolaire ou de lamise
à disposition d’espace.

La présidente de l’UDAF, Éliane Mavakala a coupé le ruban tricolore. (Photos : F.B.)


